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M. Edouard Catella Av. Tivoli 2 • 1007 Lausanne • vice-président

M. Bernard Henguely Ch. de la Violette 14 • 1030 Bussigny • trésorier

M. Jean Menthonnex Villa Rosemont • Sentier de Rosemont 1 • 1820 Territet • secrétaire

M. Sandro Delorenzi Av. de Senalèche 23 D • 1009 Pully • membre

M me Michèle De Preux Ch. des Boracles 9 • 1008 Jouxtens-Mézery • membre

M me Barbara Kugler Maiengasse 19 • 4056 Bâle • membre

M. Bernard Roth Crêts-de-Champel 35 • 1206 Genève • membre

M me Anne-Marie Bridel Av. des Alpes 18 • 1006 Lausanne • membre

Direction générale : M. Marc Pannatier • Directeur senior • rte d’Oron 90 • 1010 Lausanne

Direction : M. Ghiskan Sakijha • rte d’Oron 90 • 1010 Lausanne

Organe de vérification : Prateo Conseil SA • Lausanne

Compte de chèques postaux : 10-485-5

L’association fournit les structures et moyens permettant le développement maximal des capa cités 

des personnes accueillies, l’épanouissement de leur personnalité, leur intégration sociale et la limita-

tion des pertes dues au vieillissement. Nos établissements dispensent pour cela une pédagogie, une 

éducation et un accompagnement spécialisés en offrant des activités scolaires, professionnelles et de 

développement personnel correspondant aux besoins de chacun.

Les ressources de l’association sont constituées des recettes d’exploitation (facturation des frais de 

pension, subventions, cotisations, dons et legs).

conseil de l’association Le Foyer
Etat au 31 décembre 2017

centre éducatif avec home et ateliers, destiné à la prise en considération per-

manente de personnes aveugles ou malvoyantes intellectuellement handica-

pées ( ̃  90 résidants), sans distinction d’âge, de sexe, d’origine ou de confession 

(fondé en 1900)

école pour enfants atteints d’autisme 

(16 élèves) (ouverte en 1997)

structure en externat pour huit adolescents et jeunes adultes (16-20 ans) 

atteints d’autisme (ouverte en 2008)

structure d’accueil temporaire en externat destinée à l’accueil d’enfants et 

adolescents en week-end et périodes de vacances (ouverte en 2012)

structure d’hébergement pour adultes atteints d’autisme (ouverte en 2017)

L’Association Le Foyer, reconnue d’utilité publique et à but non lucratif, gère à Lausanne cinq établis-

sements distincts :

Vela
Structure d’hébergement

pour adultes atteints d’autisme
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rapport du conseil

L
es membres du conseil ont participé cette 

année à quatre séances au cours desquelles 

ont été abordés les éléments stratégiques 

de pilotage de l’association et de ses établisse-

ments. La commission de construction s’est ré-

jouie de constater la fin de la première étape des 

travaux d’agrandissement. Projet dans lequel le 

conseil ne cesse de s’investir lors de ses séances 

par le biais des retours de M. Edouard Catella sur 

le plan technique et par ceux de M. Bernard Hen-

guely, notre trésorier, qui a la lourde responsabi-

lité de la maîtrise des coûts. 

L’achèvement de cette première étape et le dé-

ménagement des résidants dans leurs nouveaux 

espaces ont été un moment fort dans le proces-

sus de ces grands travaux. Les retours positifs des 

résidants, de leurs familles, des collaborateurs et 

de la direction confortent les options prises par le 

conseil il y a presque dix ans de cela. 

Pour rappel, un examen des infrastructures ins-

titutionnelles avait conclu à un état globalement 

satisfaisant en raison d’un entretien régulier des 

bâtiments. Cette évaluation a aussi révélé que les 

parties anciennes avaient été exploitées au maxi-

mum de leurs possibilités. Fort de ce constat, le 

conseil a alors entamé une large réflexion portant 

sur le parc immobilier dans son ensemble. 

Deux apports de fonds inattendus, un legs et un 

héritage, ont permis au conseil d’initier le lance-

ment d’une étude sur les capacités constructives 

offertes sur le site de la route d’Oron, cela en lien 

direct avec les besoins actualisés des résidants, 

à savoir : disposer d’unités de vie aux effectifs 

plus réduits, offrir à chaque résidant interne une 

chambre individuelle, augmenter et moderniser 

les espaces de détente, agrandir les locaux af-

fectés aux activités thérapeutiques, aux services 

hôteliers et à l’administration, créer des espaces 

de restauration et une nouvelle cuisine, optimiser 

la production énergétique, améliorer l’isolation 

thermique des façades, fenêtres et toitures, réa- 

liser des places de stationnement supplémen-

taires, réaménager les espaces verts et les voies 

d’accès.

Aujourd’hui, après avoir suivi l’évolution des cons- 

tructions et évalué les résultats, nous sommes heu- 

reux de l’aboutissement de cette première étape. 

Lors de ses séances, le conseil s’est aussi large-

ment préoccupé du confort des résidants et des 

collaborateurs ainsi que de la manière dont le 

déménagement serait réalisé. Une fois encore, 

l’investissement de nos directeurs en soutien aux 

équipes a rendu cette période plus sereine. 

Les déménagements ont nécessité l’engage-

ment de nouveaux collaborateurs et ont ainsi oc- 

casionné une charge supplémentaire de travail 

pour le service administratif et plus particulière-

ment pour la comptabilité. Le conseil a été parti-

culièrement sensibilisé à l’impact de ces travaux 

sur les budgets d’exploitation. Un projet d’une 

telle envergure, lequel comprend le doublement 

des surfaces existantes, ne peut aboutir sans 

disposer des fonds nécessaires à son bon fonc-

tionnement tant sur le plan de l’exploitation logis-

tique que sur celui des ressources humaines. Les 

services de l’Etat ont apporté leur soutien au dé-

veloppement des nouvelles unités dans le cadre 

de la première étape et nous leur en sommes 

reconnaissants. Nous formons le vœu que l’ad-

ministration et les autres départements en déve-

loppement puissent bénéficier, dans les années 

à venir, des renforts utiles à leur bonne marche. 

Mesdames, Messieurs,

Il est assez aisé pour un conseil de présenter son rapport annuel lorsque, au regard de l’an-

née écoulée, nos indicateurs de qualité offrent des retours majoritairement positifs. 

Pour le conseil, Jean Menthonnex, secrétaire
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Conscient de la situation actuelle et des enjeux à 

venir, le conseil réitère ses encouragements aux 

différents services, dont celui de l’administration, 

pour leur ténacité. 

Malgré cette préoccupation dans un tableau qui 

force le respect et démontre les capacités en-

trepreneuriales de notre association, le conseil 

se plaît à souligner un bouclement des comptes 

à l’équilibre et la présence de liquidités qui nous 

permettent de voir l’avenir avec sérénité.

Sur un plan plus formel, il est à signaler que 

MM. Sandro Delorenzi, Edouard Catella et Claude 

Paquier, dont les mandats étaient arrivés à 

échéance, ont été réélus pour trois nouvelles 

années. 

C’est avec une profonde reconnaissance que les 

membres du conseil s’unissent pour remercier 

chaleureusement tous les résidants pour l’énergie 

qu’ils ont mise dans la transition de lieu et les dé-

ménagements, toutes les familles qui, année après 

année, continuent à témoigner leur confiance à 

nos structures, tous les collaborateurs pour leur 

investissement et notre direction pour sa gouver-

nance délicate en cette période.

Nous terminerons ce rapport en adressant nos re-

merciements à tous les fidèles donateurs et amis 

de notre association sans qui le soutien aux nobles 

causes que nous défendons ne pourrait se déve-

lopper encore. Merci à tous !



55

le mot du directeur senior
Marc Pannatier

2017 restera comme l’une des années marquantes dans la vie du FOYER. Comme vous le 

découvrirez dans les pages suivantes, le déménagement d’une institution au complet – de la 

cave au grenier au sens littéral du terme – a constitué un véritable défi dont les intéressés se 

rappelleront à jamais les différentes étapes. 

A
vant cela, la première phase de notre 

programme de construction s’est ache-

vée avec la modernisation et l’agrandis-

sement de notre pavillon thérapie et l’édification 

des deux immeubles destinés à accueillir nos ré-

sidants.

L’aspect extérieur des bâtiments s’intègre par-

faitement dans leur environnement boisé. Réso-

lument modernes, les façades s’inscrivent dans 

notre époque et se veulent être l’expression de 

l’allant de notre association. Les secteurs spa-

cieux font l’unanimité, toutes générations confon-

dues. Ils sont le résultat des options prises par la 

commission de construction, désireuse de placer 

les résidants et le personnel dans les meilleures 

conditions d’hébergement et de travail possibles. 

La métamorphose des infrastructures anciennes 

se poursuivra jusqu’en été 2020, ce qui nous don-

nera l’occasion d’ici là de vous renseigner sur la 

suite du programme de rénovation.

Vous lirez également l’évocation du 20 e anniver-

saire de l’EEAA, notre école pour enfants atteints 

d’autisme. Un passage à l’âge adulte, en quelque 

sorte, qui préfigure une grande longévité au vu 

des services incontestables rendus par cette 

vaillante structure. Soutenue dès ses débuts par 

de généreux donateurs qui se reconnaîtront ici 

et qui ont facilité son développement, elle fait 

aujourd’hui référence dans le domaine qui est 

le sien. Nous ne saurons donc jamais assez re-

mercier en premier lieu nos enseignants fonda-

teurs, Myriam Ravessoud et José Duvoisin, leurs 

collègues, les intervenantes spécialisées et nos 

stagiaires qui se sont succédé tout au long de 

ces deux décennies pour répondre aux besoins si 

particuliers de nos élèves.

Enfin, comme l’ouverture en février d’un internat 

pour jeunes adultes atteints d’autisme sera aussi 

évoquée plus loin, vous allez sans peine être 

convaincus du dynamisme qui anime quotidien-

nement nos collaborateurs, nos cadres et notre 

directeur, tous unis pour tendre vers le but d’ex-

cellence qu’ils se sont assigné. Un grand merci à 

eux tous.
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rapport du directeur
Ghiskan Sakijha, directeur

Mesdames, Messieurs, chères familles, 

C’est à nouveau un exercice riche mais éprouvant pour votre serviteur que d’arriver à syn-

thétiser l’ensemble des activités réalisées au sein de nos établissements durant cette année 

2017. Il me vient pourtant à l’esprit trois mots qui, je le pense, résument à eux seuls l’excep-

tionnelle période qu’ont partagé ensemble tous les résidants et les collaborateurs du FOYER :

HEUREUX, MAIS FATIGUÉS.

T
rois mots dont nous nous souviendrons en 

raison du lourd engagement produit pour 

les déménagements de nos secteurs de vie 

au mois de septembre. Heureux, pour commen-

cer, d’avoir investi des locaux flambants neufs, 

merveilleusement bien équipés et parfaitement 

adaptés aux besoins des résidants et des équipes. 

Fatigués, car il a fallu réfléchir, imaginer, organiser, 

engager, expliquer, planifier, rassurer, former, trier, 

vider, jeter, encartonner, rassurer encore, dépla-

cer et porter pour enfin déménager. Ce dont je 

vous parle, vous le savez, n’est pas le déména-

gement d’une famille de 4 ou 6 personnes, mais 

bien d’une grande communauté de 81 résidants 

et de leurs accompagnants. 

Voici très sommairement résumées les tâches 

réalisées au fil des mois pour arriver au résultat 

tant convoité. Mars a été le mois des achats de 

mobilier en vue du transfert de l’administration. 

Livraison de cartons en nombre, de chariots et 

constitution des équipes de déménageurs. Il 

est important de préciser qu’en plus de la par-

ticipation des résidants et des collaborateurs, 

nous avons pu compter sur le précieux soutien 

des équipes de la protection civile avec qui nous 

avons pu collaborer durant 9 jours répartis entre 

les mois de juin et de septembre. Un partenariat 

fructueux qui nous a permis de disposer de bras 

supplémentaires appréciés et d’une opportunité 

de présenter nos activités et le domaine du han-

dicap. Nous n’oublierons pas également de citer 

le précieux renfort d’une équipe de travailleurs du 

secteur jardin de l’institution de Lavigny qui nous 

ont prêté main-forte. 

Le ballet des trajets a commencé au mois d’avril 

avec le déplacement des ateliers de dévelop-

pement personnel qui se trouvaient dans notre 

salle polyvalente, suivi par différents bureaux et 

autres salles. Le 20 juin, première inauguration. 

Le pavillon thérapie est ouvert à tous pour une 

visite en grande pompe et, au préalable, un cou-

per du ruban suivi de petits discours. La période 

d’août à septembre a, quant à elle, servi au dé-

placement du domaine hôtelier et de la cuisine 

notamment. C’est ainsi qu’en peu de temps nous 

nous sommes tous retrouvés, les muscles déjà 

bien chauds et rodés au travail de déménageur, 

ce lundi 25 septembre 2017 pour transférer les 

chambres des résidants de Gemini et Phoenix. 
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La suite vous la connaissez et les photos qui il-

lustrent ces beaux moments ne nécessitent plus 

aucun commentaire.

Avant de clore ce chapitre dédié aux déménage-

ments, je souhaite reconnaître le travail intense 

qu’a fourni l’ensemble des collaborateurs. Dans 

le cadre de nos préparatifs, nous avons consulté 

les résidants à plusieurs reprises pour connaître 

leurs besoins et leurs craintes. Beaucoup nous 

ont répondu qu’ils avaient peur de s’encoubler, 

de tomber ou de se perdre dans les nouveaux 

cheminements et locaux. Pour y remédier, nous 

avons intensifié nos sensibilisations, formations 

en locomotion et découverte de salle à l’atten-

tion des collaborateurs. Cette démarche nous a 

permis de consolider nos acquis et d’offrir des 

réponses adaptées aux besoins des résidants. Il 

ne s’agit là que du début, car l’acclimatation aux 

nouveaux espaces ne fait que commencer et va 

nécessiter encore de longs mois pour que chacun 

puisse trouver ses repères. 

Heureux, mais fatigués vous ai-je dit ! Les dé-

ménagements nous ont certes pris beaucoup 

d’énergie, mais il faut préciser que durant ces 

longs mois, nos activités et la vie institutionnelle 

ne se sont pas mises en veille. 

J’en veux pour preuve l’ouverture, comme annon-

cée dans le rapport 2016, d’un lieu de vie pour 

adultes autistes qui a ouvert ses portes au mois de 

février. C’est ainsi une nouvelle équipe qui a dû se 

constituer pour accueillir dans un premier temps 

trois jeunes hommes qui ont été rejoints par deux 

dames au mois d’août. La naissance de cette struc-

ture et son développement vont demander encore 

beaucoup de travail pour parvenir à maturité. Une 

maturité que notre école peut se vanter d’avoir ac-

quise après vingt ans d’existence. Cet anniversaire, 

couplé à la création d’une nouvelle entité, prouve 

à nouveau l’intérêt et l’investissement que notre 

association voue à la cause de l’autisme. Je pro-

fite de ce rapport pour remercier affectueusement 

les enseignantes de l’école pour leur dévouement 

et encourager nos plus jeunes recrues à marcher 

dans les traces de leurs aînées.

Je ne saurais terminer mon rapport sans me re-

mémorer deux moments forts partagés avec les 
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équipes en début d’année. Il s’agit du départ de 

deux grandes dames, résidantes des secteurs 

de Carina et de Capricorne, comme encore dé-

nommés en cette période. Le 9 février, à l’âge 

de 89 ans, M me Suzanne Fayet s’en est allée re-

joindre son ami de toujours, M. Bernard Chédel. 

Le 12 février, c’est notre doyenne, M me Lucie 

Gilliéron, qui s’est éteinte à son tour à l’aube de 

ses 97 printemps. Très touché par les deux céré-

monies organisées à l’attention de ces deux mer-

veilleuses résidantes, je vous laisserai le soin de 

lire les quelques mots rédigés par nos équipes à 

leur intention. Ces textes résument à eux seuls le 

lien privilégié qu’ont su tisser au fil des années, et 

ce jusqu’à la fin, nos résidantes et leurs fidèles et 

attentionnés accompagnants. 

Chers collaborateurs, j’ai cheminé au-devant de 

vous, à vos côtés et parfois derrière vous pour 

vous encourager et vous pousser durant une an-

née magique qui restera à jamais dans ma mé-

moire. 

Chers résidants, vous êtes les plus forts d’entre 

nous et votre ténacité me sert d’exemple et de 

moteur chaque jour. 

Chères familles, n’oubliez jamais que nous tra-

vaillons pour et avec vous. En cela, continuez à 

nous faire part de vos remarques et de vos en-

couragements. 

Enfin à vous tous, chers amis de notre association 

et fidèles donateurs, soyez remerciés pour votre 

présence à nos côtés. 

A bientôt.



99

hommage
   à m me lucie gilliéron

Mes biens chers, à tous,
Voici les mots qu’utilisait Lucie lorsqu’elle écri-
vait à quelqu’un qui comptait pour elle. Ses lettres 
étaient toujours bienveillantes et respectueuses, les 
chanceux destinataires pourront en témoigner.
Lucie apportait une grande importance à l’ordre et 
au rangement. « Son matériel d’écriture » comme 
elle l’appelait était bien gardé à l’abri des regards. 
Il était protégé dans une pochette, à l’intérieur 
d’une trousse, à l’intérieur d’un sac. Gare à celui 
qui s’en approchait ou qui dérangeait l’ordre établi.
Lucie aimait avoir son espace privé, il était construit 
selon ses envies et selon sa vision du monde. Cet 
univers bien à elle reposait sur des fondations très 
stables qui auraient rendu jaloux le meilleur des 
responsables de chantier.
C’était un privilège d’avoir pu accompagner Lucie, ce fut un chemin remarquable. Le temps passé auprès 
d’elle est à l’image du splendide paysage qui se déploie au long du trajet du train du Gornergrat, plus haut 
chemin de fer à crémaillère d’Europe qui relie Zermatt et qui fascinait Lucie.

Thomas

Lucie, c’était une force.

En arrivant au Foyer, en faisant sa connaissance, j’ai découvert une dame âgée, toute menue, presque 
aveugle, presque sourde. J’ai vu en elle un être tout fragile. 
Son histoire de vie accentuait encore cette impression de fragilité. Elle en parlait d’ailleurs parfois. Elle 
expliquait qu’elle n’avait pas eu assez à manger dans le ventre de sa maman, qu’elle avait perdu un œil à 
cause d’une blessure.
Elle évoquait aussi les êtres chers qui s’en étaient allés : sa sœur jumelle, ses parents, sa camarade Lisette. 
J’aurais presque eu envie de la prendre en pitié.
Mais j’avais tort. Parce que Lucie, c’était une force. 
Elle est allée de l’avant, surmontant les deuils et les épreuves. Elle s’est adaptée, elle a montré qu’elle aimait 
la vie.

Oui. Lucie, c’était une force.
Miguel

“

“
”

”
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Qu’est-ce que nous avons ri avec Lucie ! Elle 
avait ses expressions bien à elle ce qui nous a valu 
quelques surnoms rigolos.
Un de ses plaisirs était de s’installer dans « sa pous-
sette »,  enfiler  son  manteau,  prendre  son  sac,  ne 
pas  oublier  ses mouchoirs ni  ses  clefs  et  de filer  à 
Crissier ou à la « grande Coop de la Caroline » où 
elle faisait le plein de bonnes choses qu’elle aimait 
partager avec tout le monde, « même le personnel ».  
Souvent, nous nous arrêtions manger un croissant 
au jambon en route.
Qu’est-ce qu’elle était généreuse ! A ce propos, un 
matin, lorsque Maxine, notre stagiaire, est entrée 
dans la chambre de Lucie, celle-ci lui dit avec ces 
mots : « Mais quelle horreur, vous avez les mains 
gelées ! Venez par là que je vous les réchauffe. Vous 
avez besoin d’une couverture comme la mienne. 
Santa Lucia vous la paie ! »
Lucie était une personne joyeuse qui adorait les 
décorations de Noël et les boules à neige qu’elle 
regardait clignoter le soir avant de dormir. Dans 
sa chambre, c’était les fêtes toute l’année. Plus il y 
avait de lumières colorées mieux c’était. Sauf celle 
du soleil pendant la sieste, attention à bien fermer 
les stores, « oui, voilà, comme ça c’est juste, merci ».
Le matin, lorsque Lucie ouvrait les yeux, elle nous 
demandait : « Ils sont déjà là ? » Elle gardait tou-
jours un œil sur les « pauvres » ouvriers qui tra-
vaillaient dehors et l’avancée des travaux. Elle se 
réjouissait tellement de la nouvelle maison. « Mais 
bon dieu, où vont-ils mettre tout ce monde ? »
L’après-midi, après la sieste pour « reposer ses 
jambes » nous avions  la chance d’entendre  la flûte 
ou l’harmonica entre quelques « que-qui non, que-
qui oui » résonner à Capricorne.
Lucie avait l’habitude de nous commenter la météo 
lorsqu’elle était au salon, installée sur « le canapé à 
côté de la radio ». Sa propre météo en fait, car qu’il 
pleuve ou qu’il neige elle nous disait : « hooo mais 
que c’est joli, oui très beau. »
Le soleil, finalement c’était elle.

Röthelie

Ma chère Lucie,
Cela faisait treize ans que nous nous connais-
sions dont huit passés au sein de votre secteur. 
Au début, j’ai été le premier homme à être 
accepté dans l’équipe des éducatrices de Vela. 
Très rapidement, vous m’avez fait une place 
privilégiée. Chaque matin, j’entendais : « Ah, 
voilà notre cher monsieur. » Petit à petit vous 
m’avez  fait  confiance.  Vous  m’avez  invité  à 
boire le café avec votre amie Lisette, que vous 
seule arriviez à canaliser lorsqu’elle s’éner-
vait.
Nous avons beaucoup partagé sur les voyages 
qui restaient encore longtemps bien vivants 
dans mon cœur. Vous m’avez aussi souvent 
fait partager vos passions pour les trains, la 
nature et la montagne. De bons et beaux mo-
ments de rêve. 
A Noël, j’ai eu droit à des cadeaux et de bons 
vœux pour toute ma famille. Vous aviez aussi 
une attention pour mes filles, particulièrement 
pour Nell que vous avez gâtée par de petites 
attentions.
Chaque jour, vous m’avez accueilli avec des 
mots gentils, valorisants, tendres, me permet-
tant d’oublier un peu le travail. Merci pour 
tous ces moments de partage, de bonté, de rire 
et de décalage dus parfois à votre ouïe sélec-
tive. Vous avez rendu ce groupe un peu plus 
léger par votre douce présence. 
Vous avez su, par vos qualités, abaisser les 
barrières  du  travail  en  offrant  de  l’affection 
à  votre  entourage,  à ma  fille  Nell  et  à moi-
même.
Je vous souhaite un bon voyage et beaucoup de 
légèreté pour ce qui vous attend et vous remer-
cie chaleureusement.

Fabrice

“
“

” ”
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Nous avons connu Suzanne durant les dernières 
années de sa vie, mais nous avions envie de témoi-
gner du temps passé avec elle. Elle était déjà âgée et 
avait donc vécu énormément de choses qu’elle avait 
beaucoup de plaisir à nous raconter avec beaucoup 
d’humour et de tendresse. 
Nous la voyions comme une femme qui aimait s’en-
tourer des gens, tout en appréciant la solitude et 
son indépendance. Elle pouvait passer des après-
midi entiers dans sa chambre à lire, écouter de la 
musique ou tricoter, sauf le dimanche, évidemment 
on ne travaille pas le dimanche. 
A d’autres moments, elle aimait rassembler les 
gens. Jeanne pour écouter des histoires, Christine 
pour jouer de la flûte ou Hans-Ruedi pour écouter 
de la musique, par exemple. Cela découle peut-être 
de son passé. En effet, Suzanne avait  créé des  so-
ciétés au Foyer dans lesquelles des soirées prières, 
lectures ou jeux de société étaient organisées. 
Suzanne aimait transmettre à ses camarades et aux 
plus jeunes, Elle a même été enseignante durant 
quelques années au Foyer. Suzanne était une per-
sonne rigoureuse qui ne manquait pas de rappeler 
les règles à ses camarades, mais tenait aussi à leur 
montrer son affection en leur offrant des cadeaux à 
leurs anniversaires. 
Suzanne appréciait les sorties et les camps. Elle ai-
mait découvrir de nouvelles choses culturelles et de 
nouveaux endroits, comme par exemple les camps 
avec le groupe, des musées, des promenades en ba-
teau et même le tandem ski, qui d’ailleurs ne lui 
avait pas trop réussi. Le mal de mer ne l’ayant pas 
laissée tranquille. Nous savons que Suzanne a beau-
coup voyagé par le passé. Selon ses dires, son goût 
pour les escapades lui serait venu de son frère Roger. 
De ses nombreux voyages elle aimait ramener des sou-
venirs qu’elle gardait soigneusement dans sa chambre. 
Il faut dire que 80 ans de petits trésors précieusement 

“

”

hommage
   à m me suzanne fayet

conservés ont posé quelques soucis lors du déménage-
ment. Dur dur de devoir choisir parmi toutes ces pe-
tites merveilles qui lui tenaient tant à cœur. 
En parlant d’escapade, Suzanne entretenait une vie 
riche en dehors du Foyer. Elle faisait partie de nom-
breux groupes ou associations. Ce qui lui a valu une 
vie sociale épanouie. Elle tenait beaucoup à garder 
contact avec toutes les personnes rencontrées au 
long de sa vie. Il ne fallait donc surtout pas louper 
le moment dédié à sa correspondance. 
Jeudi dernier, Suzanne est partie pour son dernier 
long voyage où elle a rejoint son ami Bernard et 
bien d’autres chers à son cœur. 
Voilà, nous tenions à parler un peu de Suzanne pour 
lui témoigner notre affection, même si nous nous ren-
dons bien compte que ce n’est pas nous qui avons le 
plus de souvenirs avec elle.

Fanny, Aurélie, Marion
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rapport de l’eeaa

Généralement, les rapports annuels des associations couvrent logiquement les événements 

de janvier à décembre pour une année civile. Mais évidemment, dans les classes de l’EEAA, 

elles se chevauchent sur deux ans puisque nous « vivons » en année scolaire ! L’exercice de 

raconter notre vie quotidienne est à chaque fois périlleux car les événements courent de 

septembre à juin. Alors, soyez attentifs et suivez-nous bien !

E
n janvier, le carnet rose s’ouvre avec l’ar-

rivée des bébés de Marie-Lorraine Thévoz, 

notre enseignante, et de Laura Simmons, 

notre logopédiste. Comme les mamans vont pro-

fiter de leurs tout petits, l’EEAA engage Laura Gre-

maud et Carmeline Fischer pour les remplacer.

En juin, le carnet des cinq sens. Carmeline (lo-

gopédiste) et Emilie (psychomotricienne) nous ont 

offert une journée magique pour expérimenter les 

cinq sens de manière ludique. Elles ont invité les 

enfants de l’EEAA, les adolescents de la Strada et 

les jeunes adultes de Véla à partager des ateliers 

Les enseignantes

sensoriels et un grand pique-nique au soleil. Les 

personnes avec TSA (Troubles du Spectre Autis-

tique) ont une très grande sensibilité sensorielle. 

Les sensations ordinaires sont souvent perçues 

avec une intensité parfois pénible et envahis-

sante. Il est donc important de leur proposer de 

vivre des expériences sensorielles qui leur per-

mettent de transformer ces sensations en percep-

tions de leur environnement et de pouvoir ainsi 

mieux le comprendre et s’y adapter. Ainsi, durant 

toute la journée, 21 jeunes de 6 à 25 ans se sont 

baladés dans les jardins de l’école et du FOYER 
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pour expérimenter leurs cinq sens. Chaque atelier 

a été pensé et aménagé pour répondre aux be-

soins de nos jeunes autistes. Tout le monde a eu 

un énorme plaisir, les élèves comme les accom-

pagnateurs ! C’était très émouvant de voir tous les 

jeunes vivre ces expériences dans l’harmonie et la 

sérénité. Un grand merci à Emilie et Carmeline ! 

Au début juillet, le carnet émotions : nous di-

sons « au revoir » à Carmeline, à notre collègue 

Carole Bürkhalter, aux stagiaires et surtout à nos 

deux élèves : Nicolas et Nelson. Ils nous laissent 

toutes et tous un souvenir lumineux et nous leur 

souhaitons bonne chance pour leur avenir.

En septembre à l’EEAA, le carnet automnal dé-

bute avec la rentrée de la nouvelle année scolaire 

et de ses inévitables nouveautés : Marie-Lorraine 

et Laura sont de retour parmi nous et nous ac-

cueillons dans l’équipe Laura Gremaud, cette 

fois-ci comme collègue, ainsi que Laurie Valton, 

logopédiste. Comme chaque fois en septembre, 

nous découvrons nos quatre nouveaux stagiai- 

res : Kim, Arnaud, Lara et Emmanuelle. Et bien sûr 

les deux pupitres laissés libres sont investis par 

deux nouveaux jeunes élèves, Rebeka et Daryl. 

Bienvenue à toutes et tous !

Merci d’avoir suivi la vague en mouvement d’une 

année civile à l’EEAA ! Maintenant, restez concen-

trés car le dernier carnet, le carnet historique, 

vous emmène de septembre 1997 à septembre 

2017 ! De janvier à juillet, nous avons activement 

recherché les différentes personnes si impor-

tantes dans la vie de l’EEAA. Le 9 septembre, sous 

une pluie battante, nous accrochons les portraits 

de tous nos anciens et actuels élèves et leur ou-

vrons les portes de leur petite école. Malgré le 

mauvais temps, élèves, parents et professionnels 

ont réinvesti avec plaisir ces lieux qui ont marqué 

une partie de leur histoire. Ensemble, nous avons 

fêté les 20 ans de l’école dans un climat chaleu-

reux et familial. Quelle joie de retrouver toutes les 

personnes qui ont fait la vie de notre école et qui 

ont imprégné de leur couleur la belle aventure de 

l’EEAA !

La journée s’est terminée dans la joie et la bonne 

humeur grâce au spectacle des deux clownettes 

Mozza et Rosalie ! Sans oublier l’invité d’hon-

neur… qui a remis une crosse et un t-shirt du LHC 

à son plus grand fan, Jean-Michel ! 

Merci pour votre attention et à l’année prochaine !
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D’aucuns l’ont dit, 2017 sera l’année des 

changements et STRADA ne fut pas en reste, 

loin s’en faut !

rapport strada
Pablo Aellen et Ludovic Patoureau

Deux événements marquants ont ponctué 

cette année :

• le premier fut sans conteste notre déménage-

ment en janvier de la villa Benjamine et notre 

emménagement à Oron 77. Bien qu’éprouvant 

comme tout exercice de ce genre, un travail 

préparatoire anticipé a permis que les jeunes 

de la STRADA s’approprient sereinement ce 

nouveau cadre d’activités. 

• le second fut le départ de notre responsable, 

M me Anna Peev, qui poursuit actuellement ses 

études à la Haute Ecole Pédagogique de Lau-

sanne. Son grand investissement pour la struc-

ture et son sens aigu de l’organisation nous ont 

permis de poursuivre en toute sérénité la mis-

sion de STRADA, avec l’indéfectible soutien de 

notre psychologue, M me Claire Dubugnon.

L’arrivée du mois de juin a été également le mo-

ment de dire au revoir à trois de nos jeunes « Stra-

diens » :

• Ibrahim qui a trouvé une nouvelle structure 

d’accueil en internat,

• et les premières jeunes filles accueillies à la 

STRADA, Emma et Virginia qui ont intégré en 

juillet VELA, le nouveau groupe pour adultes at-

teints d’autisme du FOYER. 

Nous leur souhaitons le meilleur pour la suite !

Nous avons accueilli trois nouveaux jeunes, ce qui 

implique de nouveaux défis en termes d’adapta-

tion de l’environnement et de création de nou-

veaux objectifs éducatifs, afin de les accompagner 

au mieux dans leurs projets individualisés. Aussi, 

nous souhaitons la bienvenue à Ieva, Leonit et Da-

vid, portant l’effectif de la STRADA à six résidants.

Cette année se sont mises en place de nouvelles 

activités de services, en collaboration avec le ser-

vice hôtelier et les différents secteurs de vie du 

FOYER. C’est ainsi que plusieurs fois par semaine, 

deux adolescents ont pour mission la collecte des 

bacs de compost des bâtiments C et D, les asso-

ciant ainsi à la vie de l’Institution.

En lien avec les objectifs préprofessionnels 

de STRADA, un atelier d’apprentissage pour la 

confection de bracelets en perles naturelles a 

vu également le jour, mettant l’accent sur la 

motricité fine et le travail de production.

Nous avons profité de l’arrivée au sein de l’équipe 

de M me Benvinda Martins, qui occupe un poste de 

remplaçante, pour mettre en place un groupe « vie 

pratique » dans le cadre duquel sont évoqués, 

entre autres, les changements de saison, les mots 

de vocabulaire qui leur sont associés, mais égale-

ment, le choix des tenues vestimentaires qui reste 

très souvent une difficulté pour les personnes 

avec autisme.

Suite à des questionnements en équipe consécu-

tifs à la venue de notre superviseur M. Eric Willaye, 

nous avons réorganisé et donné plus de sens aux 
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temps de pause, en proposant à nos jeunes bé-

néficiaires diverses activités (construction de Lego 

selon schéma, réalisation de dessins, utilisation 

de l’outil informatique, jeux de société, etc.).

Finalement, fin octobre, les activités de STRADA 

ont été présentées dans l’émission radio de la 

RTS, LA 1ÈRE « Ici la Suisse ». Un exercice difficile 

pour l’équipe, car nouveau pour nous, mais oh 

combien nécessaire afin de communiquer à la fois 

sur l’autisme et sur les valeurs de notre institution.

C’est ainsi très motivés, soucieux de bien faire, 

conscients de nos responsabilités et toujours 

prêts à nous questionner que nous avons piloté à 

l’intérim STRADA durant cette année de transition.

Nous remercions la direction pour sa confiance 

et pour nous avoir donné l’opportunité d’unir nos 

différences et d’en faire une force, en acceptant 

de nous confier le pilotage de la structure.

2017 fut une année riche de changements et d’in-

novation, mais l’année 2018 le sera tout autant 

avec l’arrivée prévue d’une nouvelle responsable, 

les dix ans de STRADA, de belles synergies avec 

VELA. Mais chut… n’anticipons pas !
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rapport sat
Carolina Fernandez, responsable de la SAT

Cette année, la SAT a vécu son deuxième déménagement. Nous avons quitté la villa Benja-

mine pour nous installer temporairement à Oron 77. Nous partageons toujours les locaux 

avec STRADA mais cette fois-ci la Direction a vu les choses en grand ! Nous n’avons pas 

moins de 300 m2 ! De quoi faire de belles courses en trottinette ou de se perdre en jouant à 

cache-cache. 

L
es jeunes Satiens se sont vite habitués à 

ces nouveaux lieux. Nous avons pu y instal-

ler la piscine à boules, un beamer pour des 

séances cinéma, deux coins confortables pour 

nos repas ; l’ascenseur nous permet d’accéder 

directement aux locaux et à un parking au pied 

de l’immeuble pour faciliter nos transferts vers 

les bus !

Si nous devions nommer des points à améliorer, 

nous pourrions mentionner le rapprochement des 

containers à compost (qui malheureusement se 

trouvent toujours au FOYER) et le jardin du Char-

donneret.

Ceci dit, cette année je souhaite laisser la parole 

aux familles de nos jeunes Satiens, car sans elles 

nous ne serions pas là aujourd’hui. Six ans ont 

passé depuis l’ouverture de la SAT, et se sont tout 

simplement des liens de confiance qui se sont tis-

sés entre nous au fil du temps. 

De nouveaux lieux, de nouveaux accompagnants 

et des nouveaux jeunes, mais au fait aujourd’hui, 

que pensez-vous de la SAT ? Quels seraient à vos 

yeux les points à améliorer ? 

En guise de conclusion à ce rapport 2017, je vous 

laisse avec quelques chaleureux témoignages de 

familles et vous dis à l’année prochaine.

Bonjour, merci pour votre message et de nous demander notre « opinion » sur la SAT.

Voici donc nos réponses :

• Ce qui est bien à la SAT : pour nous c’est une structure familière dans laquelle nous retrouvons des 

personnes sensibilisées et formées à l’autisme. Le lien entretenu avec l’EEAA est, pour nous, aussi 

très rassurant. Nous apprécions la variété des activités et d’oser faire celles-ci (ex. : grottes de Val-

lorbe ! Nous n’aurions jamais eu l’idée de les faire avec Mathieu et surtout osé !). Le dynamisme de 

l’équipe est aussi super ! Et n’oublions pas le prix de la journée qui est plus qu’abordable… merci pour 

cela aussi !

• Amélioration : organiser des week-ends, des colonies et proposer des nuits serait génial ! Encore merci 

pour tout ! C’est une forme de soutien qui, dans notre famille, est indispensable pour notre équilibre 

de vie. Avec nos meilleures salutations et encore toute notre reconnaissance.

«

»
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Bonjour,

Merci pour l’accueil de Louisa ce samedi. Cela n’a pas été facile… C’est compliqué pour l’ins-

tant avec elle…

Pour le questionnaire :

Ce qui est bien à la SAT :

• L’encadrement, nous pouvons confier notre enfant sereinement.

• La confiance, j’ai tout à fait confiance dans les compétences des accompagnants. Je sais 

qu’ils feront au mieux.

• Le un pour un, essentiel pour nos enfants autistes… qui ont bien du mal avec le groupe… 

(Louisa en particulier).

• Essayer toujours de trouver des solutions aux différents problèmes et aux envies des diffé-

rents enfants… (pas simple) !

• La SAT nous permet surtout d’être sereins et de pouvoir nous occuper de ou des autres 

enfants de la fratrie en allant à une expo, au cinéma, resto, ou tout simplement à la maison…

Ce qui pourrait être amélioré : je pense l’endroit qui n’est pas idéal (en tout cas pour notre fille)

• pas accès à l’extérieur facilement…

• Un endroit plus isolé aurait été mieux. J’ai toujours peur du bruit dans les locaux communs … 

Pas évident à gérer... Je pense que c’est surtout de ne pas avoir d’accès à l’extérieur qui est 

dommage et qui pourrait réduire certaines tensions difficiles à contenir dans un immeuble… 

L’équipe fait tout son possible pour bouger avec les enfants, les emmener au parc de jeux, 

piscine, c’est chouette.

J’espère que j’aurai pu vous donner quelques idées.

Très bonne fin de week-end. A bientôt !

«

»
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Bonjour,

Je profite de cette occasion pour remercier toute l’équipe du SAT, vous avez 

fait un travail formidable et nous sommes très contents de votre service.

Notre fils Jian est difficile à cause de sa maladie, grâce à votre accueil, notre 

famille peut souffler un peu pendant les week-ends et les vacances scolaires.

Si vous arrivez à faire plus d’activités sportives avec Jian, ça sera encore mieux.

Merci encore pour votre travail formidable !

Bonjour Madame,

Voici ma réponse à vos questions :

Qu’est-ce qui est bien à la SAT ?

• Encadrement par une équipe très compétente et agréable.

• Ambiance conviviale.

• Des activités individualisées selon les envies et besoins des enfants.

Qu’est-ce qu’il faudrait améliorer à la SAT ?

• Accroître les dates d’ouverture et permettre l’accueil certaines nuits.

«

«

»

»
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VELA
structure d’hébergement pour adultes atteints d’autisme



2020

nos nouveaux locaux
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on déménage !
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le soutien de la protection civile
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inauguration
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Actif Fr.

Caisses 97’353 

Chèques postaux  2’639’751 

Banques  9’285’426 

Impôt anticipé à récupérer  73’889 

Débiteurs  2’459’043 

Stocks  93’314 

Titres  5’636’357 

Mobilier et machines, LE FOYER  264’831 

Véhicules  42’768 

Immeubles et terrains, LE FOYER  4’172’043 

Travaux d'extension en cours  27’618’152 

Immeuble et mobilier, LA VIGIE  169’520 

Actifs transitoires  460’822  

Excédent de produits de l'exercice (avances cantonales)  1’322’557  

Total de l’actif  54’335’824 

Passif Fr.

PostFinance, crédit de construction  20’000’000 

Fournisseurs et créanciers  540’874 

Comptes individuels des pensionnaires  111’759 

Avances SESAF pour EEAA — 

Passifs transitoires  736’653 

Provision pour risques sur titres  500’000 

Provision pour rénovations  600’000 

Provision pour extensions futures  4’100’000 

Fonds Bauer pour projet d'extension  18’000’996 

Provision pour loisirs, recherche et développement  145’636 

Provision pour manifestations spéciales  40’000 

Excédent momentané des produits des anciens exercices – 154’681 

Fonds de régularisation des résultats SPAS  114’587 

Fonds Gaud  1’000’000 

Fonds Maillefer  6’600’000  

Capital  2’000’000   

Excédent de produits de l’exercice 2017 SESAF  — 

Total du passif  54’335’824   

Association Le Foyer

bilan au 31 décembre 2017
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comptes de pertes et profits 2017
Association Le Foyer

Charges d’exploitation Fr.

Personnel 13’810’315  

Pécules aux invalides  65’901 

Ecole, formation et loisirs  99’589 

Transports des écoliers et adolescents atteints d’autisme  226’685 

Alimentation  424’696  

Charges générales d’exploitation  609’100 

Immeubles, mobilier, machines, véhicules  690’564  

Amortissements et frais bancaires  244’436 

Charges générales d’exploitation des ateliers   60’487 

Total des charges d’exploitation  16’231’772   

Produits d’exploitation Fr.

Contributions des élèves EEAA  10’584 

Contributions des adolescents STRADA  200’678 

Contributions des adolescents SAT  7’920 

Pensions des adultes  12’373’327 

Produits des ateliers  102’176 

Locations et intérêts  271’933 

Remboursements du personnel et des pensionnaires  78’400 

Affectation dons et legs aux réserves et provisions – 2’276’649 

Dons et legs  2’269’419 

Autres contributions et cotisations  23’080 

Total des produits d’exploitation  13’060’868  

RÉSULTAT AVANT SUBVENTIONS – 3’170’904  

Charges hors exploitation Fr.

Charges générales hors exploitation  127’144  

Pertes et profits de l’exercice en cours – 3’170’904 

Résultat  3’170’904 

Total des charges hors exploitation  127’144 

Produits hors exploitation Fr.

Location villa Rte d’Oron 84 24’000

SPAS, forfait vacations véhicules 14’000

Provenance Fonds provision risques / titres – 19’576

Utilisation provision  108’720 

Total des produits hors exploitation  127’144   
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comptes de pertes et profits 2017

ADULTES (Home, GAA et Ateliers)

Charges d’exploitation Fr.

Personnel  12’158’283 

Pécules aux résidents  65’901 

Animation et loisirs  71’739 

Transport des adolescents STRADA (adultes)  49’282 

Alimentation  376’196 

Charges générales d'exploitation  583’555 

Loyer et entretien immeubles  541’409 

Amortissements et frais bancaires  231’766  

Charges générales d'exploitation des ateliers  60’487  

Total des charges d’exploitation  14’138’618 

Produits d’exploitation Fr.

Pensions  12’373’328 

Produits des ateliers  102’176 

Locations et intérêts  299’670 

Revenus d'exploitations annexes  32’437 

Revenus repas au personnel  18’226  

Autres contributions et dons  15’850  

Total des produits d’exploitation  12’841’687 

RÉSULTAT AVANT SUBVENTIONS – 1’296’931 

ÉCOLIERS EEAA

Charges d’exploitation Fr.

Personnel  1’064’757 

Ecole, formation et loisirs  13’950 

Transport des écoliers  135’422 

Alimentation  24’500 

Charges générales d'exploitation  14’716 

Loyer et entretien immeubles  50’000  

Amortissements et frais bancaires  12’210  

Total des charges d’exploitation  1’315’555  

Produits d’exploitation Fr.

Contributions des écoliers  10’584 

Total des produits d’exploitation  10’584  

RÉSULTAT AVANT SUBVENTIONS – 1’304’971 

Association Le Foyer • par secteur d’activité



2828

comptes de pertes et profits 2017
Association Le Foyer • suite

MINEURS ET ADOLESCENTS STRADA

Charges d’exploitation Fr.

Personnel  370’101   

Ecole, formation et loisirs  7’900 

Transport des adolescents  41’981 

Alimentation  15’000 

Charges générales d'exploitation  7’592 

Loyer et entretien immeubles  94’155   

Amortissements et frais bancaires  460  

Total des charges d’exploitation  537’189  

Produits d’exploitation Fr.

Contributions des adolescents  200’678  

Total des produits d’exploitation  200’678  

RÉSULTAT AVANT SUBVENTIONS – 336’512  

MINEURS ET ADOLESCENTS SAT

Charges d’exploitation Fr.

Personnel  217’173   

Ecole, formation et loisirs  6’000 

Alimentation  9’000 

Charges générales d'exploitation  3’236 

Loyer et entretien immeubles  5’000   

Amortissements et frais bancaires —  

Total des charges d’exploitation  240’409 

Produits d’exploitation Fr.

Contributions des mineurs et des adolescents  7’920   

Total des produits d’exploitation  7’920  

RÉSULTAT AVANT SUBVENTIONS – 232’489 

La comptabilité de l’exercice 2017 de notre association a été contrôlée par la société fiduciaire Prateo 

à Pully. Son rapport de vérification du 14 juin 2018 conclut à l’approbation des comptes qui lui ont 

été soumis. 
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Afin de diminuer les frais généraux, seuls les dons dès 
Fr. 100.– sont publiés, mais nous tenons à remercier, avec 
encore notre vive gratitude, toutes les person nes qui ont 
témoigné leur intérêt par un don inférieur.

Anonymes 10’206.— 
A-Charity Foundation p.a Herrn lic. iur.
  Markus Kolzoff – Triesen 625’000.— 
Allemann Pia – Feldbrunnen 120.— 
Antille Rose-Marie – Monthey 100.— 
Auto-Lumière Sàrl – Lausanne 150.— 
Baggenstos Margret – Stans 650.— 
Biron Jean-François et Muriel – Mollie-Margot 100.— 
Blanc François – Echichens 100.— 
Blanc Jean-Pierre – Belmont 100.— 
Blanc Raymond – Neuchâtel 100.— 
Blanc Sylvain et Cosette – Puidoux 100.— 
Bogoyavlensky Monique – Lausanne 100.— 
Borgeaud Michel – Bex 300.— 
Bory Gérald – Nyon 260.— 
Bösch-Köppel Ida – Widnau 1’700.— 
Bosset Françoise – Aigle 130.— 
Bourse communale – Delémont 200.— 
Bourse communale – Echandens 200.— 
Bovard Claude et Marie-Lise – Belmont 100.— 
Bovay René et Hélène – Bussigny 100.— 
Brault Marie-Laure – Fribourg 100.— 
Bridel Anne-Marie – Lausanne 200.— 
Bugnard Nicolas et Dehlia – La Joux 100.— 
Burrus Paul – Lausanne 200.— 
Caduff Annemarie – Zurich 120.— 
Carrel-Choffat Marc-Henri et Paulette – Crissier 100.— 
Carroz Jean-Romain et Annette – Vercorin 100.— 
Catella Edouard – Lausanne 100.— 
Catellani Monique – Granges-Marnand 100.— 
Chardonnens & Fils SA – Fétigny 100.— 
Chevallaz Michel – Mies 100.— 
Chevalley Jean-Pierre – Arzier 300.— 
Clerc Françoise – Epalinges 100.— 
Commune de Lonay – Lonay 100.— 
Cornish Sheila – Vernier 200.— 
Cornish Françoise et Yann – Gland 280.— 
Costa Rico – Grandson 100.— 
Cretella Robert – Gland 180.— 
Crisinel Robin et Céline – Essert-Pittet 180.— 
Da Silva Vieira Alvares Paula – Lausanne 250.— 
Dahinden Fanny – Lutry 100.— 
Damay-Niquille Georgette – Cointrin 100.— 
de Podesta Schweizer Patricia – Greppen 200.— 
Debons Rosine – Ormone (Savièse) 100.— 
Delacour Geneviève – Montpreveyres 100.— 

Delay-Gallmann Rosmarie – Thalwil 130.— 
Delorenzi Sandro – Pully 100.— 
Dubois Simone – Lausanne 200.— 
Dubois Yvette – Lausanne 160.— 
Dubuis Gabriel et Martine – Drône (Savièse) 100.— 
Dumartheray Claude – Lausanne 100.— 
Duperrex Jean-Pierre et Marinette – Lausanne 100.— 
Dupuis Jacqueline – Clarens 100.— 
Duss Pierrette – Schüpfheim 100.— 
Ecuyer Florence – Cully 100.— 
Fallet Jean-Michel – Mollie-Margot 100.— 
Fallot Guy – Lausanne 100.— 
Ferrari Jean-Baptiste – Lausanne 200.— 
Fitterer Ruth – Karlsruhe (Allemagne) 132.— 
Fleury Caroline – Froideville 100.— 
Fondation des Sœurs de St-Joseph – Martigny 5’000.— 
Fondation Georges & V. Petter – Lausanne 30’000.— 
Fondation Jacqueline de Cerenville
  p.a ACTA Notaires Associés – Lausanne 21’000.— 
Fondation Pierre Demaurex – St-Sulpice 1’000.— 
Fondation Rouffy & Cardis p.a
  PSI Fiduciaire et Gérance – La Croix s/Lutry 2’000.— 
Frei Lydia – Zurich 100.— 
Freymond Jean-Pierre et Eliane – Grandvaux 100.— 
Friederich Claude – Lausanne 200.— 
Früh Renée – Lausanne 1’200.— 
Gämperle-Oberholzer Othmar – Libingen 100.— 
Gander Ariane – Lausanne 100.— 
Gartmann Franz et Mathilde – Dietikon 200.— 
Gattiker Kaspar – Zurich 210.— 
Gehriger Willy – Pully 100.— 
Goio Eric – Prévonloup 100.— 
Golay Georges – Lausanne 100.— 
Golay Michel – Jouxtens-Mézery 100.— 
Graf William – Zermatt 200.— 
Grandjean Bertrand – Romainmôtier 200.— 
Grandjean Bluette – Châtillens 400.— 
Gubser Antoinette – Baar 100.— 
Gumy Marie-Louise – Avry/Matran 100.— 
Hänggi Anton et Rosmarie – Nunningen 100.— 
Hausammann-Berger Ruth et Willi – 
  Unterstammheim 100.— 
Helfesrieder Margrit – Corseaux 100.— 
Helg Hans et Hedwig – Lütisburg 210.— 
Helg Marcel – Lütisburg 100.— 
Helg-Eberhard Alfred et Rosmarie – Lütisburg 200.— 
Heusser Aldo – Müswangen 130.— 
Hochreutiner Suzanne – Samedan 100.— 
Hutter Catherine et Bulliard Christian – Lausanne 300.— 
Ischi Nicole – Renens 180.— 
Jaquet André et Jane-Marie – Crissier 500.— 
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Jaquier Anne-Marie – Préverenges 100.— 
Jaton Arlette – Lausanne 250.— 
Jelk Yvonne – Lausanne 100.— 
Kämpfer Willy – Steffisburg 200.— 
Kappeler Marianne – Lausanne 100.— 
Kipfer Eduard – Schliern b. Köniz 100.— 
Kucinskiene Zilvinas et Rozita – Blonay 1’000.— 
Küffer Ruth-Klara – Pompaples 100.— 
Kugler Barbara – Bâle 1’000.— 
Kugler Dr Peter F. – Riehen 100.— 
Kugler Rosmarie et Andreas Beat – Bâle 200.— 
Leins Dominique – Gattikon 200.— 
Maccio Aldo – Pully 100.— 
Madafy Voyages Sàrl  – Epalinges 100.— 
Maillefer Jeannine et Charles, Cantor SA –
  Buchillon 100.— 
Marché de Vufflens, Duvoisin Edgar –
  Vufflens-la-Ville 500.— 
Maurer Jacqueline – Lausanne 100.— 
Mayor Gérald et Lucienne – Préverenges 100.— 
Meier Rita et Johann – Orselina 200.— 
Métraux Hélène – Crissier 230.— 
Métraux Odette – Verbier 100.— 
Métry Roger – Echandens 100.— 
Michel Mireille – Estavayer-le-Lac 100.— 
Milliet Josette – Lonay 100.— 
Moget Jean – Pully 200.— 
Moinat Jean – Rolle 100.— 
Monachon Jacques – Martherenges 100.— 
Montemari Valerio – Renens 200.— 
Monti Josette – Lutry 100.— 
Muff Jean-Nicolas – Echandens 100.— 
Muller Rochat Françoise Nelly – Lausanne 100.— 
Ogay Daniel – Pully 100.— 
Parrat René – Vufflens-la-Ville 100.— 
Patrimoine Pierre SA – Pully 1’000.— 
Peter-Reymond Christophe et Sibylle – Morges 100.— 
Pidoux Jacques – Sottens 180.— 
Pittet Pierre et Ginette – Lausanne 100.— 
Porcellana Marie-Thérèse – Lausanne 100.— 

Prolo Annabelle et Steve – Lausanne 100.— 
Rapin Daniel et Christine – Lausanne 100.— 
Rayroux Silvia – Pully 100.— 
Reynard Georges et Hélène – Ormône (Savièse) 200.— 
Robert-Charrue Lucette – Boudevilliers 100.— 
Rochat Louis-Charles – Le Brassus 100.— 
Rochat Michel – Jouxtens-Mézery 100.— 
Roth Bernard – Genève 200.— 
Röthlisberger F. SA – Cugy  100.— 
Sakakini Guy et Lucette – Lausanne 100.— 
Salzmann Claude et Anne – Ecublens  150.— 
Salzmann Thierry et Sandrine – Bavois 100.— 
Sauvain Paul-Emile et Jacqueline – Lausanne 200.— 
Savare Michèle – Lausanne 180.— 
Scheidegger Charles et Nadine – Prangins 180.— 
Schianchi Suzy et Attilio – Zofingen 100.— 
Schorr Marianne – Muttenz 100.— 
Schwarz Lisa – Yverdon-les-Bains 100.— 
Schwed Pierre et Nelly – Kfar-Saba (Israël) 180.— 
Sciaroni Emerita – Lugano-Loreto 200.— 
Simon Marcel – La Conversion 200.— 
Société de couture, Mme Paulette Schlaefli –
  Champvent 200.— 
Steckler Gaëtane – Vouvry 230.— 
Stiftung C. & E. Elsener – Schwyz 100.— 
Stocker Marguerite – Bulle 100.— 
Studer André et Monique – Lausanne 200.— 
Suter Lilly – Biberist 300.— 
Thomas Roland – Echallens 100.— 
Thurre François – Fully 300.— 
Thurre Jeanne et Wilhelm – Saillon 300.— 
Transfotexte SA, Stalder Robert – Grandvaux 300.— 
Verbiest Christiane – Chexbres 100.— 
Villemin Christophe – Montreux 300.— 
Vullioud Catherine Arlette – Les Monts-de-Pully 266.— 
Wallimann André – Echallens 200.— 
Weber Bluette – Crésuz 100.— 
Windler Gabrielle – Mayen s/Torgon 100.— 
Wulliamoz Fabrice et Chantal – Renens 100.— 

Association Le Foyer

dons reçus en 2017



3131

Dons reçus en souvenir

de M me Michèle Crettenand-Oreiller
  M. Crettenand Roland – Monthey 130.—

  M. Oreiller Etienne – Muraz 200.— 

  M. Oreiller Gilbert – Lausanne 50.—

de M me Suzanne Fayet
  M. Schmid Robert – Prilly 80.— 

de M me Françoise Giddey
  M. et M me Jaton Philippe et Arlette – Lausanne 5000.—

de M. Franz Iten-Albisser
  M. Blattmann-Steiner Walter – Oberägeri 50.—

de M me Elfi Michel
  M me Gaderbouh-Michel Yvonne – Muri b. Bern 100.— 

Dons EEAA

Ambroise Jacques Mathieu 

  et Marie-Eugène Mathieu Stiftung – Bâle 2’000.— 

Fondation Comtesse Moira – La Croix-sur-Lutry 30’000.— 

Fondation Orion Etude A. Corbaz 

  et J.-L. Marti – Lausanne 5’000.— 

Masonry Universal Lodge – Genève 1’000.— 

Legs

M. René Carrière 88’590.80

M me Rosmarie Margstahler 4’320.50 

M me Denise Schoor 350.—
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